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âi^nf ^T Î"'"''^ ^" P'" ?euleinent>î,ur la première paitie de la%iie 8nd^8t, ci^eaeus mentionnée, au trentième mille ainrfqWiïï^^ravons dit Ï.1U8 haut, en référât plus particulièrement au! bois Z^
loii a trouvé dansées^ endroits respectif^ Dans l'endroit Ipremière-
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1î«,rL'^T*"î^''?^'!.P^^°*^"^^P"''^ '^^"'^ prolongeas notre
hgne d oi^tion dans la direction du nord-est, à une distaL de neuf.^lUes et demi. L'aspect du sol et la naiure des bois est enîous points
.semblable à ceux des autres parties de la ligne d'opératiL A uneaistence d à peu près quatre milles et demi du point du défe la ligne^pe la nvière Windigo, qui se dévers^ans le Saint-MaJrice, à dnq
milles de cet endroit. On trouve quelques pins dans cettï loclut^ et
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Pendant qOënous continu ioiils cMte exploration vers le nord-estms reçûmes du département l'ordre de cesser les travaux à7 pre-mière apparence de neige et, comme il y eu avait alors u^e couche defflxpouoessurlesoUous arrôUmes de suite nos travaux et nousmimes en route pour revenir. A

Nous ferons remarquer.que d'après les ^fenemenL obtenus des
gens faisant du bdis dans le voisinage, il p,Jit e^istT^^e^ d

tlZ,d!ir'r'l\"""*^^^^^^ disc|t|nu7nos ofctionrune
très grande étendue dàtarrain elân «f, ta^mà'M^^c i al. -., ,

&iutij|ii.
/^»» P^P «t fe^^,^ans. la djrection du lac

'V
s il est jugé à proposée continuer cette exploration comme affaire

d'économie, nous nous perdrons d'observer qu'il sertit avanCuxdeiaire transporter les pro^Sions en hiver et de les c^her à dTen-awite convenables le long de la roufô, ce qui ferait éviter bien des
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''^'^ ''^"' nécessairement courir £r\iïi"c^'
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